
SGCAF - SCG

 Date de la sortie : 25 octobre 2024

 Cavité / zone de prospection : Traversée scialet du Silence-Blizzard

 Massif : Vercors

 Personnes présentes :
Alex, Jean-Florent, Laurent et Timéo

 Temps Passé Sous Terre : Environ 9h

 Type de la sortie : Prospection, 
Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée

Classique

 Rédacteurs Timéo 

Les cordes pour la traversée entre le Silence et le Blizzard sont en place depuis pas mal de temps et 
le déséquuipement commence à se faire prier. La sortie était prévue depuis des semaines déjà mais la
météo semblait s’y opposer... Alors lorsque la fenêtre météo est enfin bonne, on saute évidemment 
sur l’occasion au détriment des malheureux et nombreux volontaires non disponible ce jour là. Ce 25
octobre, on se retrouve donc à 9 (en réalité 11 car Manu et Stéphane étaient présent pour faire un 
aller-retour à -300 au Silence) sur le parking des Glovettes pour faire sortir un maximum de cordes 
des 2 trous. On décide de se scinder en 2 équipes qui feront la traversée dans un sens pour l’une et 
dans l’autre pour l’autre évidemment. Voici donc le compte-rendu de l’équipe qui déséquipe le 
Blizzard par la traversée Silence-Blizzard composée de Alex, Jean-Florent, Laurent et moi même 
(Timéo).

Pour simplifier notre affaire et garder de l’énergie, il était décidé de monter en voiture jusqu’au 
sommet du télésiège Cote 2000 en passant par la piste partant des Glovettes. Nous y parviendrons 
donc après quelques péripéties et poussages de Kangoo par la piste de la Salamandre. Il ne nous 
reste donc plus que 30min de marche pour accéder à notre entrée. On croise quelque beaux 
bouquetins sur le chemin qui comme à leur habitude ne semblent pas gênés de notre présence et 
nous voilà devant le Silence. On s’équipe rapidement et c’est parti ! La descente se fait rapidement, 
on connaît déjà pour la plupart ces puits, et on arrive vite à -300 pour prendre la bifurcation pour 
rejoindre les actifs du Blizzard. On remonte le p25 qui n’était pas arrosé mais qui apparemment 
aurait pu l’être et on s’enfile dans un méandre un peu gras. Il suit alors une série de petits et de 
vastes puits très élégants dont un grandiose p60. On fait attention à ne pas caillasser les copains car 
la zone n’est pas forcément très purgées. On progresse ensuite dans un joli méandre actif plutôt 
confortable mais dont la largeur donne parfois quelque désescalades que l’on effectue prudemment. 
On fait quelque poses photos de temps en temps car Alex aimerait tirer des photos de cette jonction 
très peu illustrée. On perd finalement la rivière pour progresser dans des galeries plus ou moins 
grandes mais magnifiquement concressionnées (les photos seront en fin de compte rendu). On fini 
alors par entendre un grondement au loin, la rivière du Blizzard approche. Il est temps d’enfiler le 
bas de néoprène ou la combi étanche pour Alex. On en profite également pour manger et boire un 



petit coup et on repart assez vite car le froid nous gagne très vite dans le Clos d’Aspres. On descend 
une belle cascade d’une trentaine de mètres très impressionante et on pose enfin les pieds dans les 
amonts du Blizzard. On progresse alors sur des mains courantes qui sont visiblement ici depuis pas 
mal de temps et dans des bassins plus ou moins profonds qui me font regretter d’avoir simplement 
pris un sac poubelle pour protéger mes habits de l’eau, mais en portant le kit à bout de bras j’arrive à
éviter la catastrophe. On commence alors à s’étonner de ne toujours pas avoir croisé l’autre équipe 
qui aurait du mettre bien moins de temps que nous à atteindre cette zone par les grands puits du 
Blizzard mais on les croise finalement entre 2 mains courantes un peu plus loin, ils ont simplement 
pris leur temps. On discute un peu et on leur souhaite bon courage car on se doute bien qu’ils ne sont
pas encore près de sortir puis on reprend chacun notre route. On arrive alors à la base des puits du 
Blizzard, Alex s’occupe de déséquiper une main courante tandis que l’on part explorer l’aval de la 
rivière qu’il a déjà eu l’occasion de voir lors de l’équipement. La rivière s’écoule dans une large et 
magnifique galerie déchiquetée que l’on parcoure en escaladant sur le coté pour éviter les bassins 
profonds. Notre course est finalement coupée par le puits du Balcon où disparaît la rivière, ça donne 
bien envi de descendre voir ça, malheureusement nous n’avons pas les cordes pour et ce n’est pas 
l’objectif du jour, il faudra revenir… On rebrousse chemin et on tombe sur Alex qui était venu nous 
chercher. De retour à la base des puits, on mange un morceau avant d’attaquer la remontée. Alex se 
charge du déséquipement en 1er et s’en chargera finalement entièrement, bravo à lui car les 
plaquettes vissées par Lionel Taldu le poussent bien dans ses retranchements ! On décide de 
remonter les 1er puits en combi néoprène pour se réchauffer mais malgré 500m de puits à remonter, 
je ne la quitterai jamais. Alex rempli les kit et nous les fait passer devant quand ils sont pleins. 5 kits 
plus tard nous sommes tous bien chargés et on n’a plus de place pour plus de cordes, Alex a réussi à 
déséquiper jusqu’à la base des puits des Loukoums situées à environ -200. On remonte alors tous 
tranquillement et on sort à la suite entre 19 et 20h. Bravo à Alex et Laurent qui ont alterné pour sortir
3 kits à 2. Il ne reste plus que 20min de descente pour rentrer à la voiture et un peu de tri dans le 
matériel sorti et on peut enfin se changer et prendre un petit apéro pour se féliciter de cette affaire 
rondement menée
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Nos amis les 
bouquetins dans le 
magnifique vallon du 
Clos d’Aspres



Laurent dans le méandre actif de la jonction

Laurent et Jean-Florent dans une 
galerie de la jonction

Alex devant une jolie marmite 
dans la jonction



Une autre belle marmite Les jolies concrétions de la jonction

Le collecteur du scialet du Blizzard



Jean-Florent avec notre matériel fièrement sorti


